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rel qu'un évêque catholique d'Angleterre, arrivant à Montréal par

Vancouver et Winnipeg, parut au Congrès profondément attristé et

humilié d'avoir constaté de ses yeux que dans ces immenses plaines

de l'Ouest., où se piéparent sous le drapeau de son pays les fondations

d'un grand empire. depuis soixante ans et plus que des apotres en

grand nomdre ont travaillé au prix de leurs sueurs et de leur sang à

fonder des églises, l'Angleterre, ni l'Irlande n'ont guère trouvé à y

envoyer des apôtres ni des missionnaires. On aurait trouvé nature

qu'il se tournat non vers le clergé de l'Ouest pour lui demander de

prêcher en anglais aux nouveaux venus, même à ceux qui ne l'enten-

dent pas, afin de donner à l'anglais une mentalité catholique, mais

vers le clergé d'Angleterre et d'Irlande. pour les exhorter a venir en

grand nomdre dans l'Ouest, et avec grand zèle, et à y faire tant et de

tels travaux apostoliques qu'ils édifient là un immense empire catho-

lique, lequel parlera naturellement la langue de ses fondateurs et de

mes pères.

Si au moins le prélat anglais avait eu le mérite que lui fait son

journal, d'avoir le prenner pose le problème de l'avenir du catholicisme

dans l'Ouest canadien et de l'avoir bien posé, la grandeur du service

rendu aurait pu faire passer par-dessus l'inconvenance du procédé et

l'inopportunité du discours. Mais le discours est venu cinquante ans

trop tard pour poser le problème et pour en indiquer la solution dans

un milieu où tous les ecclésiartiques au moins et un grand nombre de

laïques connaissent infiniment mieux que l'orateur et depuis bien plus

longtemps les conditions religieuses de l'Ouest canadien.

Pour le Tahlet qui évidemment n'en savait rien avant que son

vénérIble patron eut fait cette merveilleuse reconnaissance des pro-

Vinces de l'Ouest, personne ni au Canada ni à Romue ne soupqonnait

le problème de l'avenir religieux de l'Ouest canadien. ni navait Fin-

telligence et la connaissance de la situation pour le bien poser. ni la

lumière et l'issistance d'en-haut. promise et donnée d'ordinaire en

d'autres pays tà ceux qui ont mission de gouverner une église, pour

en comprendre et en servir les intérêts. Montréal a été le Cénacle, et

le. discours de Mgr Bourne la véritable Pentecôte de I Ouest cana-

dien.......

Je n'ai pas soixante ans, et il y en a bientôt cinquante que j en-

tends parler du probl''me du catholicisme dans 1 'Ouest canadien. Il y
en a sûrement seixante et plus que nos évòques lont posé. étudié et

ont commencé à le résoudre. Quand ils envoyaient dans l'Ouest MM.

Provencher. IDumou000 lin. Thibault, oaiièche, Poiré et a uties missFon-

naires pour évangéliser les sauvages et desservir les voyageurs et les

ts, nos évues avaient su poser le problîme et lui donner la solu-

tin convenable pour le temps. Ilus tard, quand ils demandèrent au

Bint-Siiège de donner à l'Ouest canadien son premier évêque et qu ils


